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Pour cela, le directeur ré-
gional, Mabingue Ngom,
s'est entretenu avec la
presse vendredi dernier
dans le but de donner les
grandes lignes de l'organi-
sation de cette grande ren-
contre, qui verra la
présence dans notre pays,
jusqu'au 2 juillet prochain,
de 23 représentants.

LE bureau régional duFonds des nations uniespour la population(UNFPA), basé à Dakar(Sénégal), organise dèsce matin à Libreville, à larésidence hôtelière leNomad, les assises de larencontre annuelle del'équipe régionale de ma‐nagement pour l'Afriquede l'ouest et du centre.Le but de cette consulta‐tion, qui se tient dans

notre pays jusqu'au 2juillet prochain, est devoir les 23 représentantsqui y prendront part ac‐corder leurs violons surla façon de mettre enœuvre le plan d'actionadopté à Tunis (Tunisie),en février 2015, et quisoulignait l'importancede l'UNFPA de renforcersa position de partenairecrédible et solide pour la

réalisation des objectifsdu développement dura‐ble. Cette réunion vise égale‐ment à faire connaîtretout ce que l'organismeonusien réalise dans larégion, et à développerune feuille de route poursoutenir les pays dans laréalisation de leur divi‐dende démographique.Pour cela, le directeur ré‐

gional pour l'Afrique del'ouest et du centre, Ma‐bingue Ngom, s'est en‐tretenu avec la presse,vendredi dernier, pourdonner les grandeslignes de l'organisationde cette grande rencon‐tre. À en croire celui quiprésidera ces assises detrois jours, cette réunionsera l'occasion pour luide consulter l'équipe ré‐

gionale de managementsur la façon de renforcerle positionnement del'UNFPA comme un par‐tenaire "iable et solide,en s'appuyant sur les ré‐sultats obtenus dans larégion avec son appui.Selon le programmecommuniqué par le bu‐reau UNFPA Gabon, lacérémonie of"icielled'ouverture verra la pré‐

sence, ce matin, des plushautes autorités duGabon, des membres ducorps diplomatique, desreprésentants d'organi‐sations internationales,des partenaires tech‐niques et "inanciers etdifférents acteurs impli‐qués dans les questionsde santé de la reproduc‐tion, de population et degenre.L'UNFPA, soucieux dubien‐être et de la santésexuelle et de la repro‐duction des populations,en particulier desfemmes, des adolescentset des jeunes, place cetévénement dans la dyna‐mique des ré"lexions encours au niveau régionalet international sur lesgrands enjeux post 2015,en particulier la Confé‐rence internationale dela population et du déve‐loppement (CIPD) au‐delà de 2014.

Libreville abrite la rencontre ce matin

Fonds des nations unies pour la population (UNFPA)/Réunion de l'équipe régionale
de management pour l'Afrique de l'ouest et du centre
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Mabingue Ngom, directeur régional de l'UNFPA pour l'Afrique de l'ouest et du centre, au cours de la 
conférence de presse. Photo de droite : Une vue des journalistes présents à la rencontre.
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Avec une moyenne de
18,43/20, cette élève de 3e
année à l'école privée Ma-
ranatha a obtenu le pre-
mier prix du concours des
meilleurs élèves des écoles
primaires du 5e arrondisse-
ment de Libreville. 

LA Fondation Jean‐Fran‐çois Ntoutoume‐Emanepour l'éducation, la forma‐tion et le perfectionnementa procédé, le 27 juin der‐nier, au Méridien Ré‐Ndama, à la remise desprix aux meilleurs élèvesdes écoles du 5e arrondis‐sement. En présence desresponsables du ministèrede l'Éducation nationale,du représentant del'Unesco et d'autres per‐sonnalités.L'innovation, cette année,ainsi que l'a dit le maire,Lucienne Ogwalonga‐Awo‐ret, est que cette ONG aétendu son champ d'ac‐tions aux écoles du 4e ar‐rondissement, notammentl'école catholique NotreDame des Victoires, a"in detranscender les clivages detoutes sortes.Pour le porte‐parole deslauréats et le président del'Association des parentsd'élèves de l'école(APE)publique de Lalala 1,le concours des meilleursélèves des écoles du 5e ar‐rondissement est une ini‐tiative louable, en faveurde la promotion et de l'épa‐nouissement des appre‐nants de cette

circonscription adminis‐trative. « Son objectif est de
susciter l'émulation parmi
les apprenants. Toute chose
qui participe de l'améliora-
tion de leurs résultats sco-
laires et favorise le
développement des compé-
tences», a af"irmé José‐phine Ossouka Mbala,président de l'APE.Michel Nkoghe‐Ondo, pré‐sident du Centre d'examende Lalala, a indiqué quepour cette 9e édition duconcours des meilleursélèves, “l'école de mes
rêves”, chère au parrainJean‐François Ntoutoume‐Emane doit préparer lesenfants à participer à la vieéconomique, culturelle etsociopolitique du Gabon. «
Elle exige, bien entendu,
l'intégration de l'école dans
la vie et cela nécessite une
incessante adaptation de
son enseignement à l'em-
ploi», a‐t‐il dit. Ajoutantqu'il y a lieu, ainsi que lefait le président de la Fon‐dation Jean‐François Ntou‐toume‐Emane, de refonderle système éducatif gabo‐

nais, a"in qu'il réponde auxaspirations du peuple.Pour cette année, les élèvesse sont affrontés sousforme de compétition à éli‐mination directe, à traverstrois disciplines : les ma‐thématiques, le français etl'éveil. « Ces épreuves sont
organisées dans le strict
respect de l'application des
programmes et instructions
of!iciels en vigueur dans
notre pays lors des examens
et concours», a déclaré M.

Nkoghe‐Ondo, avant depréciser que l'école catho‐lique Sainte Thérèse de La‐lala a accueilli la 9e éditiondu concours.
LAURÉATS• Neuf élèves sesont donc distingués par laqualité de leur travail :trois en 3e année (AuroreDeschamps Mayala, Ré‐becca Kalamba et MarielleMedzo Metome), trois en4e année (Moussodji Fils,Marie Andeme Nguema et

Ismaël Pouatany) et troisen 5e année (Bonheur Ibu‐tiene, Pakewano Akpas‐same et FéliciaMfoumane). Ils ont reçudes trousseaux scolaires etdes enveloppes allant de150 000 à 500 000 francs. Le Grand prix Jean‐Fran‐çois Ntoutoume‐Emane aété attribué à Aurore Des‐champs Mayala, qui a ob‐tenu la moyenne de18,43/20.Yolande Ntoutoume‐

Emane, vice‐président dela Fondation, a fait voird'une manière précisequ'encourager l'excellencepourrait amener à jeter unregard sur l'impact dessystèmes scolaires sur ledéveloppement des paysafricains. Analysant cessystèmes dans leurs évolu‐tions temporelles, elle amontré que pendant la co‐loniale, l'objectif principaldes systèmes scolaires de‐meurait le développementéconomique et les investis‐sements utiles à une éco‐nomie de traite. Avec lesindépendances, on assisteà une transformation pro‐fonde des relations entreles systèmes économiqueet scolaire. De 1960 à1980, c'est le développe‐ment rapide des systèmesscolaires africains, sous‐tendu par l'idée que l'écoleest l'élément nécessaire àla construction de l'uniténationale et constitue l'ins‐trument privilégié du dé‐veloppement économique.Après analyse, YolandeNtoutoume‐Emane adressé un constat d'échec,dont la raison se trouveraitdans les dissonances quis'opèrent entre le discourssur l'école et la réalité. Unechose est donc à faire : re‐penser les liens entre lessystèmes scolaires et l'éco‐nomie, le social et le poli‐tique et redé"inir lecontenu culturel véhiculépar l'école.   Signalons que cinq lauréatsrécompensés sont issus del'école Maranatha, trois deSainte Thérèse et un deNotre Dame des Victoires.

Aurore Deschamps Mayala remporte la 9e édition
Éducation/Grand prix Jean-François Ntoutoume-Emane 

OTEMBE-NGUEMA
Libreville/Gabon
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Le vice-président de la Fondation, Yolande Ntoutoume Emane a jeté un regard sur
les systèmes scolaires et le développement dans les pays africains. Photo de

droite : Les lauréats et les responsables de la fondation.

Ph
ot

o 
: W

ilf
ri

ed
 M

BI
N

A
H

Ph
ot

o 
: W

ilf
ri

ed
 M

BI
N

A
H

Le parrain de la 9e édition remettant à Aurore Deschamps Mayala le Grand Prix qui porte son nom, pour avoir
obtenu la plus forte moyenne sur l'ensemble des épreuves, soit 18,43/20. Photo de droite : La cérémonie a eu

lieu en présence de plusieurs personnalités.


